
Le grand voyage vers un monde nou­
veau s’effectue sous les plus heureux aus­
pices :

un chaud Boleil (qui) dore le pli des voiles 
La nuit eha<iuc sillage est pailleté d’étoiles.

Con mêle ciel et l’eau les Brotous sont sereins, 
Et le feu de l'espoir brille dans leurs prunelles.

Les trois voiliers partis

Soudain par un brusque revirement, 
comme il en est en ses parages, voici que 
l’horizon s’obscurcit.

Et de vagues dessins la mer était couverte

Et l’espace livide étouffait tous l<s murmures. 
C’est la tempête qui l'ait rage

Sous le vent .

Les ondes crépitaient en se marbrant d'écume,


